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Résumé



Et si le Père Noël n'était pas vraiment celui que l'on croit? Thomas a 8 ans et se pose bien des questions à son sujet. Alors, c'est décidé: il va mener son enquête. Mais il est bien loin de se douter des surprises qui l'attendent.

Une histoire qui allie humour et mystère, et qui tiendra en haleine petits et grands



À lire dès 7 ans





Professeur dhistoire en Belgique, Clara Reynaert est depuis toujours passionnée par lécriture. Particulièrement friande de romans policiers, elle fait partager à ses jeunes lecteurs le plaisir dune intrigue savamment menée, et signe ici son premier livre jeunesse, une séduisante enquête sur fond de conte de Noël… pas vraiment comme les autres!
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Thomas avait 8 ans et ne croyait plus au Père Noël. Ou, du moins, se posait de nombreuses questions à son sujet. Dans sa chambre, au premier étage dune jolie maison résidentielle de Saint-Rémy, il collectionnait les articles en lien avec le célèbre personnage au costume rouge et les rangeait dans un album dédié à cet effet. À lapproche du jour J, il le consultait dans lespoir dy déceler un indice, une preuve de lexistence du Père Noël qui lui aurait échappé jusqualors. Malheureusement, tout ce quil y trouvait ne le confortait que dans lhypothèse inverse: le Père Noël nexistait pas. Ainsi, un article relatait quil avait été renversé par une voiture à Tokyo tandis quun autre passage du journal mentionnait sa présence au même moment dans un orphelinat français. Comment pouvait-il être à deux endroits en même temps? 

De même, en une seule nuit, comment un homme seul pouvait-il distribuer des cadeaux aux enfants du monde entier? En comptant quil y avait environ deux milliards denfants sur la planète, cela faisait beaucoup de foyers à visiteren une seule nuit! Soit vingt-sept mille sept cent soixante-dix-sept maisons par seconde! Sans parler de la vitesse de transport. Comment des rennes pouvaient-ils voler aussi vite que la lumière? Thomas avait beaucoup étudié ces cervidés pour tenter dapprofondir sa théorie, mais il était toujours parvenu à la même conclusion: un renne ne peut pas voler. Alors comment faisaient-ils? Largument des animaux magiques que lui répétaient ses parents ne lui semblait pas très convaincant. De même que la taille du traîneau. En admettant quils puissent voler, comment Tornade, Furie, Fringant, Comète, Tonnerre, Éclair, Cupidon, Danseur et Rudolphe pouvaient-ils tirer plus de deux milliards de présents?

Thomas avait beau parcourir ces lignes en boucle, il arrivait chaque fois au même résultat. Le Père Noël nétait quune invention, un joli conte familial pour inciter les enfants à se tenir sages durant lannée. Rien de plus.

Déçu, le garçon referma lalbum et le remit à sa place à labri des regards. Juste à temps. On venait de frapper à la porte. Cétait Lucie, sa petite sœur. Âgée dà peine 4 ans, elle ne partageait pas les interrogations de son grand frère et attendait avec impatience la venue de lhomme le plus apprécié des enfants du monde entier. 

—Mamy est là! cria-t-elle en pénétrant dans la pièce, sa peluche licorne sous le bras.

Lucie vouait une véritable passion pour cet animal et, au grand dam de son frère, y croyait aussi fermement quau Père Noël. Elle avait dailleurs supplié ce dernier de lui en apporter une dans la lettre quelle lui avait adressée. Thomas, lui, avait simplement écrit quil refusait de demander quelque chose à quelquun qui nexistait pas et que, dans léventualité où il se trompait, il faudrait le lui prouver. Marc et Julie, leurs parents, sétaient montrés sceptiques quant à lenvoi de la missive, mais face au refus catégorique de Thomas pour la modifier et lincompréhension de Lucie qui ne percevait pas pourquoi son frère ne pouvait pas envoyer la sienne, toutes deux avaient été postées en létat. Direction le Pôle Nord. 

En cachette, Thomas en avait profité pour faire des recherches sur cette prétendue adresse du Père Noël. Il navait rien trouvé dans lannuaire ni sur internet. Il avait même passé plus dune heure à écumer Google View, mais en vain. Si toutes les routes mènent à Rome, il semble évident quaucune ne va jusque chez le Père Noël. 


Laprès-midi avec leur grand-mère se passa calmement. Ils montèrent le sapin, attachèrent les guirlandes lumineuses et confectionnèrent des biscuits en forme danges et détoiles. À la fin de la journée, la maison embaumait un délicat mélange de sapin frais et de sablés au chocolat. Lodeur de Noël. 

Au souper, ils prévoyaient déjà leur programme du lendemain. Journée shopping en ville pour terminer les achats de Noël et préparer la fête. Lucie était aux anges, évidemment. Thomas moins. Il avait un autre projet en tête. Pour son anniversaire quelques mois plus tôt, il avait reçu une caméra extérieure par détecteur de mouvement afin de capturer quelques clichés des animaux sauvages vivant dans le bois derrière chez eux. Il lavait installée avec son père au fond du jardin, à la lisière de la forêt. Jusquà présent, il ny avait surpris que les chats des voisins faisant leur ronde nocturne. Mais Thomas avait dans lidée den faire un tout autre usage. Sil linstallait discrètement dans le salon le soir du réveillon, il aurait peut-être enfin la preuve quil attendait depuis si longtemps: une photo du Père Noël. 


21h45

Thomas était dans son lit depuis un petit moment déjà, mais il ne parvenait pas à trouver le sommeil. La comédie de Noël regardée en famille le soir même lavait conforté dans son plan. Il devait le mettre à exécution!

Le garçon fut interrompu dans ses réflexions par un bruit sourd, répétitif, venant de lextérieur. Dans ce quartier dordinaire très calme, cela lintrigua et il décida daller voir à la fenêtre. Il identifia immédiatement lorigine de ce bruit inopportun. Les voisins den face avaient installé un petit Père Noël devant leur fenêtre et celui-ci cognait contre le mur au moindre coup de vent. «Encore un faux!» se dit-il, exaspéré, en retournant dans son lit. Comment tout le monde pouvait-il être aussi naïf? Et pourquoi les grandes personnes ne répondaient-elles jamais vraiment à toutes ses questions? Cela ne faisait que renforcer sa détermination à découvrir la vérité. Et il comptait bien y parvenir dès ce Noël! 

Un deuxième bruit retentit dehors. Plus fort que le premier. Puis, plus rien. Le Père Noël den face serait-il tombé, arraché par une bourrasque plus violente? Cétait la théorie la plus probable. Aussi, le garçon ne daigna pas quitter une seconde fois le confort de son lit moelleux et la chaleur de sa couette molletonnée. Petit à petit, tout doucement, ses yeux commençaient à se fermer, lourds de fatigue. 

Il fut réveillé quelques minutes plus tard par un autre son, semblable à un cliquetis monotone, comme si on agitait des chaînes dans le jardin. Ce nétait pourtant pas lépoque dHalloween et il était bien trop tard pour que ce soit lun de ses amis déguisé en fantôme pour lui faire peur. Thomas se retourna dans son lit. Quest-ce que cela pouvait bien être? Il avait beau réfléchir, son esprit scientifique ne trouvait aucune réponse rationnelle. Les yeux engourdis, mais curieux, il se résigna à braver le froid de sa chambre une nouvelle fois pour en avoir le cœur net. 

Accoudé au rebord de sa fenêtre, Thomas ne vit rien. La rue semblait calme, les maisons silencieuses. Le Père Noël pendait toujours à la maison den face. Il nétait donc pas à lorigine du bruit suspect. Cest alors quune poubelle tomba plus loin dans la rue, vandalisée par un des chats du quartier. Thomas les maudit intérieurement de lavoir réveillé alors quil venait à peine de fermer lœil.

Alors quil sapprêtait à fermer les rideaux pour de bon, une ombre furtive attira son attention. Dans le jardin de la maison voisine. Ou, plus précisément, sur son toit. Une silhouette avançait lentement sur larête du toit du garage. Cette ombre, les enfants la reconnaîtraient entre toutes. Longue barbe, bonnet tombant, ventre bedonnant et surtout ce costume si caractéristique. Thomas se frotta les yeux. Le Père Noël dans sa rue? Impossible! Et pourtant… 

La silhouette atteignit le mur de la bâtisse principale, mais au lieu de poursuivre son ascension sur le toit, elle rentra par une fenêtre du premier étage. Pourquoi passait-il par la fenêtre? Nétait-il pas censé rentrer par la cheminée comme le racontent les contes?

La maison était plongée dans le noir. La silhouette ayant complètement disparu, Thomas se demandait sil navait pas imaginé cette vision. Il se pinça à plusieurs reprises pour vérifier quil ne rêvait pas, mais à part plusieurs petits bobos, cela ne provoqua rien. 

Soudain, le rez-de-chaussée sillumina. Une personne au moins était réveillée dans cette maison. 

Par chance, les tentures du salon navaient pas été tirées, offrant un champ de vision dégagé pour Thomas, pendu à sa fenêtre. Très vite, il put y apercevoir Steve, son voisin, un homme dune trentaine dannées, traverser le salon, une batte de baseball en main, se retournant sans cesse. Il semblait affolé. Tout à coup, tout redevint noir, ne permettant plus à Thomas dassister à la suite des évènements. Une chose était sûre néanmoins: il aurait juré avoir vu une tunique rouge juste avant que la lumière séteigne. 

Dans le silence complet de la rue endormie, il lui sembla même avoir entendu crier. 

Ne comprenant pas trop ce quil venait de voir, Thomas décida de sinstaller plus confortablement à son poste dobservation. Assis sur le rebord de la fenêtre et emmitouflé dans une grosse couverture, il attendait. Sa patience fut récompensée une dizaine de minutes plus tard. La porte dentrée souvrit, laissant apparaître le Père Noël qui hésita sur le pas de la porte et, après quelques coups dœil furtifs aux alentours, il sortit. Cependant, quelque chose dans sa démarche avait changé. Désormais il boitillait de la jambe gauche. Un peu comme le capitaine Neptune et sa jambe de bois dans les dessins animés de pirates que Thomas regardait parfois. Le boiteux se rendit à la poubelle puis revint à lintérieur doù il tira un énorme sac noir quil porta difficilement sur son épaule. Limage typique du Père Noël portant un sac de jouets dans le dos. À la différence
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